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LE programme pour lagestion des transforma-tions sociales (Most), sesobjectifs et son apportpour le Gabon était aucentre des échanges, hier,entre Paul Biyoghe Mba,ministre d’État en chargedu Développement socialet familial, de la Pré-voyance sociale et de laSolidarité nationale, etVincenzo Fazzino, repré-sentant de l'Organisationdes Nations-unies pourl'éducation, la science et la

culture (Unesco) auGabon. Les deux partiesont, durant cette rencon-tre, fait le point de la miseen œuvre de la conventionMost, signée le 21 décem-bre 2016. Ce programme, il faut lerappeler, est un projet pi-loté par le bureau del'Unesco au Gabon, via lecomité Most. Il a, entre au-tres, pour but de créer desliens entre les politiqueset la recherche scienti-fique, en mettant à la dis-position de l’État gabonaisune expertise dans lemonde universitaire, àtravers plusieurs actions.«La convention Most pré-
voit, en juillet prochain, un

atelier de formation qui
portera sur l'élaboration
d'un plan de développe-
ment social inclusif pour
lequel nous allons former
environ 40 personnes is-

sues de l'administration
publique, de différents mi-
nistères mais également du
monde académique et de la
société civile. Pour ce pro-
jet, différents experts vont

partager l'expérience d'au-
tres pays», a fait savoirVincenzo Fazzino, repré-sentant de l'Unesco auGabon.Le programme Most,constitué d'universitaires,devrait donc accompa-gner l’État gabonais dansses différentes actions, enmettant à sa dispositiondes données empiriquesbasées sur des recherchescomplètes au niveau na-tional. En œuvre déjà de-puis quelques mois, lesmembres du comité Mostdu Gabon s'activent plei-nement dans l'encadre-ment des acteurs duministère des Affaires so-ciales.

«En dehors des ateliers de
renforcement de capacités
du personnel des Affaires
sociales, nous avons  des
séances de travail qui vi-
sent à accompagner ledit
ministère, dans la redéfini-
tion des périmètres de son
action et d'outiller les
agents sur la conception
d'une politique nationale
en matière sociale », a in-diqué Bertrand DimitriBoundzanga, membre ducomité national Most. Les deux partenaires ontémis le souhait que cettenouvelle politique per-mette au Gabon de répon-dre aux Objectifs dedéveloppement durable(ODD). 

L'expertise universitaire en appui à l’État
Gabon-Unesco/ Mise en œuvre du programme Most

P.M.M
Libreville/Gabon

Le ministre d'Etat, Paul Biyoghe Mba, faisant le point
Most avec ses interlocuteurs.
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"IMPORTANCE du leader-
ship en milieu jeune". C'estle thème retenu pour latroisième édition de lafoire aux stages, récem-ment organisée par le cabi-net JCT consulting. Unrendez-vous de recherchede stages et une opportu-nité d'emplois pour les di-plômés, qui vient ainsirépondre à la question del’absence de stages en en-treprise à laquelle sontconfrontés, chaque année,les étudiants.L'événement a été placésous le parrainage du pré-sident exécutif de la Fon-dation HEC, Denis MezuiOvono, avec la participa-tion effective du fondateur

du groupe HEC school, F.Rhissassi. Celui-ci a d'ail-leurs profité de cette occa-sion pour interpellerl’étudiant, en tant que pre-mier responsable dans larecherche de stage, à s'ou-vrir à toutes les opportuni-tés et à mettre en place des

stratégies de rechercheadéquate.
« Un étudiant est quelqu’un
de responsable qui cherche
de lui-même et qui pro-
voque des opportunités (…).
C’est utile de lui inculquer
ce virus positif, afin qu’il
sache que rien n’est impos-

sible, même dans le
contexte d’une
économie morose comme la
nôtre», a relevé M. MezuiOvono.Venus nombreux, curricu-lum vitae en main, les étu-diants se sont davantageintéressés aux modalités

d’accès aux stages et auxentretiens de recrutementmenés par les entrepriseset les administrations pré-sentes: « Je suis en Licence
3 en gestion des organisa-
tion à l’IHEM. Aujourd’hui,
grâce à cette foire, je viens
de décrocher mon troisième
stage. Celui-ci me permet-
tra de rédiger mon rapport.
Cette initiative est à louer,
d’autant plus qu’elle met di-
rectement les entreprises en
face des étudiants. Et, grâce
à elle, plusieurs d’entre nous
accèdent à des stages. Avec
toutes les entreprises pré-
sentes, nous avons la possi-
bilité de faire plusieurs
entretiens avec différentes
entreprises. Ce qui n’est pas
le cas la plupart du temps»,témoigne  Nancy Mayila.Notons que le troisièmerendez-vous de la foire auxstages de Libreville a enre-

gistré près d’une vingtained’entreprises. A travers laplate-forme dénommée"Talk", professionnels etpatrons d’entreprises ontédifié les jeunes autour duthème central de la foirepour diffuser des idéesnouvelles, en vue de moti-ver et orienter les partici-pants pour leurs carrièresfutures. A sa création, la foire auxstages avait pour objetd’aider les jeunes à trouverdes stages grâce à une ren-contre dans un environne-ment rassemblant à la foisles étudiants et les recru-teurs. Au bout de cette 3eédition, et afin de mieux ré-pondre aux attentes réellesdes jeunes allant au-delàdes stages, la FAS s'estmuée pour devenir unefoire aux stages et aux op-portunités.

Le leadership comme moteur de recherche
Troisième édition de la foire aux stages 

Anita J. TSOUMBA
Libreville/Gabon

Une occasion pour les étudiants d'être au contact des recruteurs. Photo de droite
: Denis Mezui Ovono, parrain de la 3e édition de la foire aux  stages.

Ph
o
to
 :
 A

JT

Ph
o
to
 :
 A

JT

LE Centre de métiers JeanViolas, structure en chargede la formation des agentsde la Société d’énergie etd’eau du Gabon (SEEG),dans les métiers de l’eau etde l’électricité, a été certi-fié par l’Académie deParis. Le chef de divisionformation professionnelle,Davy Anda Mba, a reçumercredi dernier, à Libre-ville, le certificat d’accré-ditation de ce centre et detrois parcours de forma-tion en alternance, notam-ment Chargé de clientèle,Électricien de réseaux etPlombier de réseaux, desmains du directeur géné-ral de la SEEG, AntoineBoo. « Cette accréditation vise à
faire agréer les diplômes
délivrés au Centre de mé-
tiers Jean Violas par le mi-

nistère de la Formation
professionnelle. Elle vise
également à positionner le
Centre de métiers Jean Vio-
las en un centre d’excel-
lence national et
international dans les mé-
tiers de l’eau et de l’électri-
cité, ainsi que la relation
client. Elle permet, en
outre, de professionnaliser
et élever le niveau de qua-
lification des agents de la
SEEG», a déclaré le prési-

dent du Conseil d’adminis-tration de la SEEG, PatriceFonlladosa. Avant d’ajou-ter: « cette reconnaissance
permettra à cet établisse-
ment de proposer une offre
de formation qui soit en
adéquation avec les besoins
réels de la SEEG, conformé-
ment à la convention tri-
partite signée avec le
ministère du Travail pour
la formation profession-
nelle des jeunes».

Cette convention tripar-tite, paraphée en novem-bre 2016, vise à former lesjeunes Gabonais dans lesmétiers de l'eau. Pourl'heure, 48 jeunes sont ac-tuellement en formationau CDM Jean Violas, pourla première cuvée, dansles différentes formationsproposées. « Demain, nous pensons à
aller plus loin en ouvrant
l’offre de formation du

CDM vers d’autres métiers,
vers d’autres niveaux de
qualifications, en consti-
tuant un vivier national des
jeunes qui ont une forma-
tion adéquate pour le mé-
tier et, enfin, en
participant, à notre me-
sure, à la politique de for-
mation et à l’employabilité
des jeunes défavorisés que
souhaite faire le gouverne-
ment. C’est un travail de
long terme et c’est l’enga-

gement de la SEEG avec ses
partenaires », a déclaré lePCA de la SEEG. Le ministre de la Forma-tion technique et profes-sionnelle a d'ailleurs invitéles acteurs de la formationprofessionnelle à offriraux jeunes des formationsen phase avec l’évolutionde l’emploi dans notrepays. Et aux autres opéra-teurs économiques ayantdes centres, il a demandéde suivre l'exemple de laSEEG, « afin de répondre
favorablement aux aspira-
tions légitimes de nos
jeunes compatriotes et leur
offrir plus d’opportunités ».En reconnaissance de leurcontribution dans laconception des référen-tiels de formation, lesmembres du Comité d’ac-créditation ont égalementreçu leurs certificats d’ac-créditation de la part dudirecteur de l’Académie deParis, Jean-Michel Coi-gnard

Des diplômes désormais reconnus sur le plan international
Formation professionnelle/Centre de métiers Jean Violas

F.A.
Owendo/Gabon
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Le directeur général de la SEEG, Antoine Boo, remettant le certificat d'accréditation au chef de division forma-
tion professionnelle, Davy Anda Mba. Photo de droite : Les participants ont posé aprés la cérémonie.

Ph
o
to
 :
 F
.A

.


